CONVENTION  NATIONALE, 


INVENTAIRES 

DES  PIÈCES 

&ECir£XX,Z.X£S 

PAR  LA  COMMISSION  DES  VINGT  - UN  ^ 

Concernant  les  Crimes  de  TjOui s Capbt;  & Procès- 
verbaux  de  la  remife  qui  lui  a été  faite  au  Temple 
des  copies  des  mêmes  pièces  y & de  la  communi- 
cation qui  lui  a été  donnée  des  originaux  de  celles 
inférées  au  deuxième  éé  troijième  Inventaires, 

ÎMFRIMBS  »AR  ORDRE  DE  LA  CONVENTION  NaTIONALE* 


Pièces  communiquées  à Louis  Capet  dans  la  féancc  de 
la  Convention  Nationale  du  ii  décembre  179a  , Tan  pie* 
mier  de  la  République  françaife. 

Ces  pièces  font  rangées' par  ordre  de  numéros,  écrira 
d*encre  rouge , afin  de  diftingiier  ces  numéros  de  ceux 
qui  y avoient  été  précédemment  appofés  par  les  divers  co- 
mités & commifTions.  ^ 

Première  pièce  cotée  numéro  premier , mémoire  apoflille 
de  la  main  du  ci-devant  roi,  des  mot#  M.  Talon,  écrits 

Jnvmaire,  A 


*u  crayon  , fans  Cgnature  & fans  date , explicatif  des 
®oy<n  decorrup.-ion  employés  vis-à-vis  da  peuple,  & 

oauonale;  le  mémoire  contenant  fut  feuillets. 

cenrs  a nii-margc. 

Cette  pièce  eft  cotée  par  Roland,  n*.  z6j. 

. 5*^“xième.  Mémoire  reconnu  être  de  l’écriture  de  Laporte 
nitendant  de  la  hüe  civile,  fans  fignature , daté  du  i?  mars* 
m converfation  avec  Mirabeau  ! & qui 

manifeft.  la  corruption  de  ce  dernier  , indique  des  moyâis 

STrArhf  ‘'“’  ^ P«. prévoir  la  diffoEn 

.tn[-mL-gl  nationale,  écrit  fur  trois  feuiUets  à 

Cette  pièce  eft  cotée  par  Roland,  n*.  219. 

Louis  Capet  du  29  juin  1790 , indi- 
quee  pour  M.  de  Latayerte  , & fans  lîgnature,  mais  écrite 
de  la  main -du  roi,  cotée  n».  5. 

Certe  pièce  eft  cotée  par  Roland,  n®.  347. 

Quatrième  Letirc'dc  Laporte  au  ci-devant  roi , & fans  fî- 
gnature  , datée  de  ia  main  de  Louis  Capec,  du  za  avril 
ecnce  mr  quatre  feuiftets  à mi-marge  . faifant  mention  dé 
la  corruption  de  plufteurs  membres  de  l’Airetnbléc  natio- 
nale , cotec  n . 4 , & datée  aulïï  à la  fin  par  Laporte  du 
VCJidredi  marin  iz  avril.  r » *• 

Cette  pièce  eft  cotée  par  Roland , n».  207. 

Cinquième.  Lettre  de  Laporte  au  ci-devant  roi , fignée& 
datée  du  3 mars,  fans  indication  de  l’année,  apoftilléc  de 

la  mam  de  Louis  ^aper , de  ces  mots  4 1 mars  1791  dans 

laquelieonpropafedefoutcnirMirabeau  contre  les  Jacobins 

cotee  n®.  5.  * 

Cette  pièce cotée  par  Roland,  n*.  ito. 

Sixième  Lettre  de  Laporte  an  ci-devant  roî , fans  fifna- 
tiue  ôc  fans  date  , autre  que  Fapoflilîc  de  Louis  Capet 
portant  z avn/  1797 , écrite  fur  trois  feuillets  à mi  marge  ^ 
^ui  fait  mention  de  la  mon  de  Mirabeau,  Sc  contient  des 
détails  inrcreflans  relatifs  à fes  papiers , cote  en®. 

Cette  pièce  eft  coté  par  Roland, 
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Seprième.  Lettre  au  roi , datée  & fignée  de  Laporte , Ôc 
âpoltiilée  de  ia  main  de  Louis  Capet>  de  ces  mors  : 2 mars 
, annonçant  les  moyens  de  corruption  employés  à 
Légard  de  Mlrabeavi  > cotée  n°.  j. 

Cette  pièce  cil  cotée  par  PiOÎand,  211. 

Huitième.  Mémoire  de  Lafayette  au  roi , expofldf  d’un 
nouveau  plan  de  conftitiition  ligné  de  Lafayette  , apoilillé 
de  la  main  de  Louis  Capet  des  mots  , 2 avril' ijc,o  , èc  à 
îa  fin  duquel  font  des  obfervations  dudic  Louis  Capet , 
n°.  8. 

Cette  pièce  ed  cotée  par  Roland,  nt».  357. 

Neuvième.  Lettre  de  Laporte  au  roi , fans  fignature  ; 
apoflillée  par  Louis  Capet,  des  mots  19  avril  1791,  expofirive 
d’un  plan  de  corruption , indiqué  par  k nommé  Riyarol  ^ 
cotée  n®.  9. 

Cette  pièce  ed  cotée  par  Roland  , no.  212. 

Dixième.  Lettre  Lignée  Laporte  , à la  date  du  16  avril 
après-midi  J apoftilléc  par  Louis  Capet  des  mots  \ 16  avril- 
1791 , indicative  de  plufieurs  membres  de  rAlTembîée  conf- 
tituante , prétendus  falariés  par  argent,  cotée  n«.  10. 

Corée  par  Roland  , n^.  214. 

Onzième.  Mémoire  de  l’écriture  de  Laporte,  daté  diî 
23  février  , apoftilk  de  la  main  de  Louis  Capet , des  mots 
projet  de  M.  de  Monoi , énonciatif  des  moyens  qui  doiveiic 
être  employés  pour  opérer  la  tiute  du  roi  j coté  n^.  ii  ^ 
& écrit  fur  quatre  feuillets. 

Coté  par  Roland  , n°.  223. 

Douzième.  Lettre  de  Laporte  au  roi , fignéc  & datée  ; 
apoftillée  par  Louis  Capet,  23  février  1791  , des  mors  qui 
annonce  le  mémoire  coté  cLdefHs  n*^.  ii  »&  cotée  12. 

Cotée  par  Roland,  n®.  222. 

Treizième.  Bordereau  de  dépenfes  relatives  à des  moyens 
de  corruption,  (5c  dont  la  fomme  s eieve  a 1,044^000117.^ 
coté  n®.  M . 

Coté  par  Roland  , n®.  2^7  bis. 

Quatorzième.  Autre  bordereau  de  dépenies  relatives  à 

Inventaire  des  Pièces  recueillies.  A ^ 


4 

des  moyens  de  eorruption , apoftillé  de  la  main  de  Louis 
Capet  3 des  mots  , Tal&n  & Sainte-Foy , écrits  au  crcyon 
montant  à ico,üoo  liv. , coté  n°.  Ï4.  ^ 

Côte  par  Roland  , n^,  267. 

Quinzième.  Autre  bordereau  de  depenfes  de  même  nature 
montant  à 1 64^000  iiv. , coté  11®.  x j. 

Coté  par  Roland  3 11®.  16S. 

Seizième.  Livre  - journal . écrit  en  entier  de  la  main  de 

Louis  Capet  5 portant  pour  titre  ^ penjions  ^ gralifle^ations 
que  y ai  accordées  fur  la  cajfette  depuis  le  4 août  i-j-jS  jufquen 
ly^i  3 écrit  fur  trente-  deux  feuillets  3 coté  16. 

Pièce  recueillie  par  la  comrnilfion  des  Tuilenes. 

Dix-feprième,  Etat  des  appointemens  des  gardes  du-corps, 
ordonnancé  Louis  , ôc  contre  ligné  Boiiiffîon , étant  fur 
cinq  feuilles  de  grand  papier 3 daté  du  28  janvier  1772. 

Du  comité  de  fureté  générale. 

Dix-hukième.  Etat  pareil  à celui  ci-deiTus , daté,  ordon- 
nancé & ügné  de  même , étant  fur  fept  feuillets  de  grand 
papier,  coté  18. 

Du  comité  de  fûrecé  générale.. 

Dix-neuvième.  Autre  état  pareil  aux  prétédens  , quant  -à 
la  date,  fignature  énoncé , contenant  fêpt  feuillets . ‘ê€  coté 

n°.  19. 

Comité  de  fureté.  ( 

Vingtième.  Etat  pareil , ordonnancé  par  Louis  ^ & écrit 
fur  huit  pages  & coté  20. 

Comité  de  fureté. 

Vingt-unième  Bordereau  des  paicmens  faits  à la  lifte  civile 
deouis  le  20  juin  iufqu  au  9 juillet  1791  , certiiie  & figné 
Pourchaffe , coté  n®.  2 î . 

CommilTion  des  vingt-quatre. 

Vingt-deuxième,  Extrait  cerciüé  des  proccs-Tcrbaux  de  la 
municipalité  de  Grenoble  , relatifs  à Farreftano#  de  Monier , 


s 

êz  autres  complices  de  la  conrpiratîon  de  Dufailîant  : le  tout 
fur  quatre  feuillets  de  papier,  coté 

Comité  de  fureté. 

Vingt-troifième.  Copie  certifiée  d’une  autorifation  donnée 
à Coblence  , le  7 mars  1792-  3 par  le  nommé  Conway  3 i -us 
i’autorifarion  des  frères  du  ci-devant  roi , au  rebelle  Du- 
faillanc , pour  les  préparatifs  du  camp  de  Jaiès , coté  23. 

Comité  de  fûreté  générale. 

Vingt-quatrième.  Copie  certifiée  d’un  rapport  de  Du- 
fitillanr , relatif  au  nommé  Landau,  cotée  24. 

Comité  de  fureté  générale,  v 

Vîngr-cinquième.  Copie  certifiée  d’une  lettre  de  Vérac , en 
date  cia  4 juillet , faifant  partie  des  papiers  qui  concernent 
la  conjuration  du  camp  de  Jalès  , cotée  2f. 

Comité  de  fûreté  générale. 

Vingr-fixièrne.  Copie  certifiée  d’une  lettre  fignée  Laîaufe, 
datée  de  Lyon  , le  10  juin  , faifant  fuite  des  papiers  re- 
latifs au  camp  de  Jalès  , cotée  26. 

Comité  de  fureté  générale. 

Vingt-feptième.  Copie  certifiée  d’un  mémoire  en  faveur 
de  Dufiillant , adrefie  par  les  rebelles  aux  frères  du  ci-devant 
roi , étant  fur  cinq  feuillets,  cotée  27. 

Comité  de  fûreté  générale. 

Vingt-huitième.  Copie  certifiée  d’une  lettre  fignée  Bodèly, 
en  date  du  y juin  1791,  fuite  des  pièces  de  la  confpiration  de 
Jalès , cotée  28, 

Comité  de  rûreré  générale. 

Vingt-neuvième.  Copie  certifiée  de  la  norificarion  d<*s 
P' lavoirs  de  Dufailîant  aux  rebelles  du  Gcvaudaii  &^du 
Vivarajs  cotée  29. 

Comité  de  fûreté  générale. 

Trentième.  Copie  certifiée  de  la  lettre  des  frères  du  cî-^ 
devant  roi  , datée  de  Coblentz  , le  8 mai  1792  , au  rebeili 
Dufailiant , cotée  30. 

Comité  de  fûreté  générale. 

A I 


T'i '^‘'^1?'^®'““^™"'  certifiée  des  pouvoirs  donnés  à 

^uiaükm  par  les  freres  du  ci  devant  roi , datée  de  Co- 
Dlentz  , le  ; mars  1792,  cotée  31. 

Comité  de  rûreté  générale.  y 

Trente-deuxième;  Copie  certifiée , d’inilrudions  & pou- 
^irs  donnes  par  ics  freres  du  ci-devant  roi,  au  nommé 
Conway  , pour  faire,  au  nom  dudit  ci-devant  roi , des 
kvees  d’hommes  ôc  des  emprunts,  cotée  32. 

Comité  de  sûreté  générale. 

Trenre-rroifième.  Copie  certifiée  d’une  réponfe  des  frères 
du  ci-devant  roi , datée  de  Cobleiitz  , le  4 mars  1702 
aux  rebelles  de  Jaiès  , cotée  33, 

Comité  de  sûreté  générale. 

Trente-quatrième.  Lettre  lignée  Bouiilé,  datée  de  Mayence, 
le  ij  décembre  1791  > énonciative  d’un  reçu  de  q&2^qq 
livres  ^ & de  l’emploi  d’icelle,  cotée  34.  ^ 

Commiilioa  des  vingt- quatre. 

Trente -cinquième.  Liaiïe  contenant  cinq  pièces  cotées 
dans  l’ordre  de  la  lialTe  relative  à des  prêts  fans  au  frère  ca- 
det du  ci-devant  roi , & à une  penlîon  faite  aux  fils  dudit 
d’Artois  ^ cotée  353  ks  quatrième  & cinquième  pièces , 
lignées  Louis, 

Commifiion  des  vingt-quatre. 

Trcntc-fixième.  LiaÜe  contenant  huit  mandats  délivrés 
pat  le  ci-devant  roi,  au  profit  du  nommé  Rocheforc,  quit- 
tancés de  ce  dernier , cotés  dans  l’ordre  de  la  liafie  3 icelle 
cotée  36. 

Commifiion  des  vingt^quatre. 

TrentcTeptième.  Lettre  de  Laporte , fans  fignature , datée 
du  Lundi  23 , énonciative  de  penfions  aux  enfans  de  d’Ar- 
tois , ôc  des  bons  du  ci-devant  roi , au  profit  de  deux  au- 
tres particuliers  , cotée  37,  .. 

CommiiTion  des  vingt-quatre. 

Trente-iiiiitièpe.  Mémoire  de  Toulongcon  , daté  de  Fri- 
oufg,  du  6 août  i/^i , aux  frères  du  ci-devant  roi;  jufii- 
catif  de  Ton  abfinice  de  Coblentz  , ôc  iîidicatif  de  fes 
tv/drts  pour  la  caufe  de  la  rébellion , coté  38. 

Comité  dff  sûreté  géoéralc= 
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Trente-îieiivîènie.  LlaiTe  <le  deux  pièces  : îa  {première , 
une  îetrie  fans  date  , fignee  LouU  , à 1 adrelfe  de  1 éveque  de 
Clermont  ^ & la  réponfe  de  ce  dernier,  datée  du  i6  avril 
Ï791  J cotée  39. 

Commiffion  des  douze. 

Quarantiepe.  Copie  certifiée  de  Fordonnance  do  ci- de- 
vant roi  ^ portant  Üçenciemenc  de  fa  garde , cotée  4®. 

Commiffion  des  douze  î cotée  par  Roland  j numéro  12. 

Quarante-unième.  Lettre  de  Laporte , fans  fignature  , da- 
tée du  lundi  , qui  annonce  deux  mandats  pour  dépenfes 
non  exprimées  , Bc  deux  ordonnances  pour  la  depenfe  de  la 
garde,  cotée 41. 

Commiffion  des  vingt-quatre.  i 

Quarante  deuxième.  ^ Bordereau  des  paiemens  faits  à la 
garde  licenciée,  dans  les  mois  de  juin  & juillet  1792 ^ ar- 
rêté le  3 août  dernier  , vifé  Dennice , coté  42. 

Commiffion  des  Tuileries. 

Quarante-troifièrae.  LiafTe  contenant  quatre  pièces  co- 
tées dans  l’ordre  de  la  îiafie  relative  à des  gratifications  ac- 
cordées à la  femme  Polignac , à la  Vauguyon  & à Choifcul- 
Beaupré  , cotée  43. 

Commiffion  des  vingt-quatre. 

Oarantc-quâtrième.  LiafTe  contenant  trois  pièces  rekn'ves 
à Torganifarion  des  foixante  hommes  organifés  par  Gilles  , 
cotée  44  î les  pièces  cotées  dans  rerdre  de  la  liafîe  : la  troi- 
fième  pièce  fignéc,  Louis. 

Commiffion  des  vingt- quatre. 

Quarante-cinquième.  Quatre  pages  d’impreffion  , format 
/V8'’  , ayant  pour  titre  : Dénonciation  a la  garde  natio- 
nale 5 dCC. 

Commiffion  des  Tuileries. 

Quarante-fixième.  Rapport  fait  par  le  citoyen  François 
Viard , de  la  journée  du  dix  , étant  fur  fix  feuillets , coté  46. 

Comité  de  sûreté  générale. 

Quarante 'feptième.  Lettre  de  Dufrefne  Saint-Léon  , en 
date  du  premier  janvier  179^  j adrel£ée  à Leflart , reianve  à 

^4 


la  liquidation  d«  charges  de  ia  maifon  du  ci-devant  roi 

^ militons, au  heu  de Ts  cu'â 
croir  etre  le  venrable  taux  , cotée  47.  ^ 

CornmiiFion  des  douze  ^ 13^. 

Mémoire  figné  Saintc-foy  , étant  fur 
I r,  despenfions  de  la  mailbn 

on  v lVr^l  c ^ faire  fupporter  par  le  tréfor  national; 

d^tfolf , œë  du  comité  de  l.qui- 

CommiiBou  des  douze  , coté  par  Roland,  n°.  14^. 

Quarante^- neuvième.  Interrogatoire  de  d’Angremonr,  étant 
fur  quatre  feuillets  ^ cote  49. 

Tribunal  criminel. 

Cinquantième.  LîalTe  contenant  huit  pièces  cotées  dans 
1 ordre  de  la  iiaiTc  , relatives  a Choifeul-Goufficr  « fous  la 
cote  generale  fo. 

Comité  de  sûreté  générale. 

Le preTent  inventaire, dreffé  par  nous  fouffignés  commif- 
taircs  3 ‘v^haiies  Ekonore  Diifiiche-Valazé  & Jean  Borie 
dépurés  à la  Convention , conformément  à la  million  qui 
nous  en  avoir  été  donnée  par  la  commilfion  des  vingt-nn 
apres  avoir  cote  & paraphé  chacune  des  pièces  ci-deiTus  déû» 
gnees  depuis  numéro  premier  jufqu’au  cinquante  in'clufive- 
ment:  a laris,  au  lieu  des  iéances  de  la  conimilTion  des 
vingt  un,  le  13  décembre  mil  fepteent  quatre  vinsr  douze 
î’an  premier  de  la  République,  1 1 heures  du  marin. 

Signé,  Borie,  Dufiiche-Vaîazé. 

Les  paraphes  des  commliTaires , appofés  aux  pièces  , fort 
tels  qii.e  ceux  appofes  ici  à Tencre  rouge. 

Cinquante- Unième.  Do  même  jour  13  décembre,  nous, 
commiiraires  , louiîlgnés,  avons  jo  nr  à Finvenraiie  ci  deflos, 
un  bilkt  des  fières  du  ci-devant  roi , fous  la  cote  i , fæné 
des  ietties  initiales  dcldirs  freres  , & dont  com'Punî'".uiï  >n 
a pareillement  été  faite  à Louis  Caper , dans  la  féance  du  iî 
du  courant. 

Signé,  Bürie,  Dufrighe-Vala^é. 


FaraphL 
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Le  quinze  décembre  mil  fept  cent  quatre  vingt-douze  , 
Tan  premier  de^ia  République  frençai-fe  , les  copies  des 
pièces  énoncées  *au  préfent  iu.veiiiriîie  ont  été  ^remifes  à 
■Louis  Capet',  en  préfencc  de  François - Denis  Tronchet^ 
ion  confeil,  pat  les  comnliiTaires  ri.mimés  par  la  Cotnmif- 
fîon  des  vingt-on,  en  exéciuion  du  déciet  de  la  Conventiou 
nationale  d’aujourd’hui , ainil  que  le  procès  -verbal  de  la 
féance  du  mardi  ii  de  ce  mois,  & une  copie  collationnée 
du  préfent  inventaire  -,  après  que  le  tout  a été  coté  ôi  pa- 
raphé 5 tant  par  ledit  Louis  Capet  que  par  les  citoyens 
Cochon  & IC^ullain-Grandprcy , deux  des  membres  de 
la  Ccmmifllon  qui  ont  fîgné>  ainfi  que  les  citoyens  Borie 
& Diifnche  Valâzé,  aiitres  coiiimiiTaircs  > & lefdirs  Louis 
Capei  dr  Tronchcr. 

Signé,  Louis,  Tronchcr,  Borie,  Dufriche  Valazé,. 

PouUâin  Grandprey , Charles  Cochon. 


Pro  CÈS-  V EBBAL  des  Opérations  faites  au  Temple  le 
i5  décembre  1792,  l an  premier  de  la  République 
Française  , par  les  Ccmniissaires  notrmés  par  la 
Commission  des  Vingt-nn  , en  exécution  du  décret  du 
même  jour. 

Le  qainze  décembre,  mil  sept  cent  quatre-vingt-douze  , Lan 
premier  de  la  République  française  , en  exécution  du  décret  de 
la  Convention  nationale,  d’aujourd’hui;  nous  Jean  Borie,  Char- 
les-Eléonore Bufriche-Valazé , Joseph-Clément-Poullain-Grand- 
préy  , & Charles  Cochon  , députés  à la  Convention  nationale  , 
commissaires  nommés  par  la  commission  des  vingt-un  , nous  som- 
mes transportés  à trois  heures  & demie  après  midi  au  Temple, 
accompagnés  de  Jean-Pierre  Gauthier  , l’un  des  commis  de  la 
Convention,  nationale , employé  au  bureau  des  procès-verbaux  , 
nommé  secrétaire  de  la  commission , de  Jacques-Etienne  Varen- 
nes  , huissier  de  la  Convention  nationale  , et  de  Jean-Baptiste- 
Charles-Marie  Deveaux , maréçhal-des-logis  des  grenadiers  de 


1© 

2a  gendarmerie  nationale  , commandant  le  ^ ^ 

nous  nous  fommes  fait  escorter  • et  ?-pcf-ment , dont 

trée  de  la  cour  du  Temo^r  ’ =*  d'en- 

des  copies  en  forme  du  d/crer’ri  1'^'^'“  communication 

commisLncontenamit  pm  vmi  ' déjà 

tKur , Joseph  Eodesson  , ^et  Sœis-Ke,  re  H 

srprdsisL'i'tî?,.-'""  "s> 

h cour  du  Temple  et  de  suite'^dms'  1’"°'^^  muoduits  dans 
Louis  Caoet  er-P  ni?  ^ I Wa«ement  occupé  par 

Nous  avons  ensuite  remis  audit  Louis  C-ner 
duditTronchet,  les  copies  colUtionné'es  'eeTr*''"'"”"'' 

çüees  au  premier,  lors  de  sa  comparution  a la  &-Î'!  J™™™- 

îezpÉidition  en  forme  du  p?ocès~verbaTde.  îa  s^anoVd^r^ 
ce^mois,  en  ce  qui  est  relatif  audit  Louis  CaDet  " 
pièces  ont  été  cotées  et  paraphées  tant  n;,-  f ^ que  les 
Coclion  et  Grandprey  , deuz  de  nous.  ^ ^ lesdits 

l^a^recoimoissance  de  cette  tradition  a été  inscrite  an  I .c  ^ 
î original  du  meme  im/emaire  qui  est  rest-  en  noc  ' ^ 

jSpir.rs;s,:  « Prs,  - ss 

t s,v 

comprises  en  un  second  inventaire  au  nombre  de  cent  se^r'"* 

S A V O I R : 

i”.  Une.  pièce  d’écriture  de  la  main  du  ci-devant  ro! 
rature  & corrections,  cotée  n».  premier  , inttulYe  d“  Jri™ 
roi  a tous  les  Français  à sa  sortie  de  Paris , et  la  d a on 
ci-dessus  mise  au  net  sous  la  même  cote.  aeciaranon 

5ur  quoi  nous  IV/ons  interpeP-é  de  déclarer  sdl  rp^or1nr^^  ' 
deux  pièces  pour  être  de  son  eTriture  : a répondu  la  r^onnlr;’ 

5:.î;=  r £r.is  Sïlû  J-itsi» 


( 


ïî 

La  pièce  insérée  en  Tinvêntaire  , ( i ) sous  îa  Cote  2 ^ 
'que  ledit  Louis  Capet  a dit  ne  pas  reconnoître. 

3*^.  La  pièce  troisième  de  Finventaire  , (2)  sur  iatpieile  ledit 
Louis  Capet  a dit  qu'il  croit  Favoir  reçue  , sans  se  rappeler  pac 
quelle  voie  ; et  à Fiiistant  il  a paraphé  cette  pièce. 

4^^.  A la  présentation  de  la  quatrième  pièce  de  l’inventaire^ 

(3)  il  a dit  ne  pas  la  reconnoître. 

5^.  A la  présentation  de  la  cinquième  pièce  de  Finventaire  , 

(4)  il  a déclaré  qu’il  croit  avoir  reçu  cette  lettre  , mais  qu’il 
n’a  donné  aucune  suite  au  projet  dont  il  y est  fait  mention  j 
et  cette  pièce  a été' paraphée  par  lui,”  et  a ajouté  qu’il  ne  peut 
pas  dire  que  l’apostille  au  crayon  soit  de  lui  ou  non. 

6“’.  A la  présentatio'n  de  la  sixième  pièce  de  Finventaire  , 

(5)  il  a fait  les  mêmes  observations  que  celles  consignées  ert 
l’article  précédent,  et  a paraphé  la  pièce* 

7^.  A la  présentation  de  la  septième  pièce  de  Finventaire  (6)j 
consistant  en  une  liasse  de  six  lettres  et  quittances  , il  a dit  que 
les  pièces  ne  sont  pas  de  lui;  qu’il  se  souvient  d’avoir  donné 
de  l’argent  par  charité  à la  veuve  Favras  , mais  qu’il  n’a  jamais 
€U  aucune  relation  avec  son  mari. 

8“.  A la  présentation  de  la  huitième  pièce  (7)  de  Finventaire  , 
il  a déclaré  qu’il  reconnoît  avoir  reçu  cette  lettre , qu’il  n’a  au- 
cune comioissance  des  faits  qui  y font  contenus;  que  l’écriture  lui 
paroît  être  celle  de  Chambonas  , et  a observé  que  la  date  parôît 
être  d’une  autre  écriture  qu’il  ne  conuoit  pas  , et  a paraphé  la- 
dite pièce. 


( 1 ) Mémoire  sans  date  et  sans  signature  , étant  sur  six  feuillets  , conte» 
liant  des  moyens  d’abuser  de  la  constitution  et  de  la  renverser. 

{2)  Mémoire  pour  sa  majesté  , par  ordre  de  notre  St  père  le  Pape  , daté® 
de  Rome  du  26  octobre  1791  , écrit  sur  quatre  feuilles  sans  signature. 

(j)  Déclaration  du  nommé  Chavesol  , éefite  sur  trois  feuilles  , relative 
à d’Angremont , cotée  n«.  4. 

(4)  Lettie  au  roi,  signée  Laporte,  du  février  , apostillée  par  Louis 
Capet,  des  mots  : <20  février  , écrits  aü  crayon  , contenant  un  apperçu  ds 
dépenses  corruptrices  , indiquées  par  le  nommé  Drucourt  , cotee  n®.  5. 

(5)  Lettre  au  roi , signée  Laporte , du  20  février,  apostillée  par  Louis 
Capet,  des  mots  : 20  févtier  1791,  écrits  au  crayon,  indicative  de  la  pré3 
cédente  , cotée  n®,  6. 

(6)  Liasse  contenant  six  pièces  cotées  suivant  l’orde  de  la  liasse  , rela» 
tives  aux  pensions  et  gratifications  de  la  veuve  Favras  , cotée' no.  7-. 

(7)  Lettre  de  Chambonas  au  roi , en  date  du  ig  juin  1792,  énonciativ® 
des  moyens  de  corruption  envers  Santerre  et  autres,  cotee  no.  g. 

Inventaire  des  pièces  recueillies*  A é. 
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'$>0,  A îa  présentation  de  la  neuvième  pièce  (i)  de  Tinven- 
taire  , il  a dit  : c^’eli  une  déclaration  particulière. 

xoo.  A la  présentation  de  la  dixième  pièce  de  Tinventaire  (i) , 
fl  a dit  : oui  , je  Tai  reçue  , et  il  Va.  paraphée. 

1 10.  A la  présentation  de  la  onzième  pièce  de  l’inventaire  (3), 
fl  a dit  : oui , je  l’ai  reçue  , et  il  l’a  paraphée. 

120.  A la  présentation  delà  douzième  pièce  de  l’inventaire  (4), 
il  a dit  : oui  , je  l’ai  reçue  , et  il  Ta  paraphée. 

130.  A la  présentation  de  la  treizième  pièce  de  l’inventaire  (5)  , 
fl  a dit  : je  l’ai  reçue  , & il  l’a  paraphée.  ' 

i/fQ.  A la  présentation  de  la  quatorzième  pièce  de  l’inventaire, 
(^)  5 il  a dit  : je  ne  m’en  rappelle  pas  exactement , et  il  l’a  pa- 
raphée. 

150.  A la  présentation  delà  quinzième  pièce  de  l’inventaire  , 
(7)  5 jl  a dit  : je  n’ai  pas  idée  de  l’avoir  vue. 

T60.  A la  présentation  de  la  seizième  pièce  de  l’inventaire  ^8), 
il  a dit  : je  ne  m’en  rappelle  pas  plus  que  de  la  précédente. 

170.  A la  présentation  de  la  dix-septicme  pièce  de  l’inven- 
taire (9)  3 il  a dit  : je  ne  m’en  ressouviens  pas  dans  ce  mo- 
ment - ci. 


(1)  Déclaration  du  Général  Santerre  , confirmative  de  ia  lettre  ci-dessus, 
en  date  du  g décembre  1792  , cotée  n«.  9. 

(q)  Lettre  de  Louis  Narbonne  au  roi  , sans  date,  on  il  l’invite  de  faire 
un  sacrifice  de  cinq  a six  millous  , sous  l’apparence  du  civisme,  pour  en  re- 
couvrer vingt , cotée  n®.  lo. 

(3)  Lettre  de  Lessart  au  roi  , datée  du  mardi  , indicative  des  proposi- 
tions d’Alexandre  Laraeth  , aux  fins  de  choisir  M.  Boissier,  en  observant 
que  les  manœuvres  à diriger  n’étoient  point  des  mesures  de  guerre  ; qu’il 
jie  s’agissoit  que  de  négocier , cotée  no.  11. 

(4)  Démission  des  ministres  , eu  date  du  10  juillet  1792  ; lettre  osten- 
sible , cotée  no.  12. 

(5)  Démission  des  ministres  , datee  du  10  juillet  1792  , confirmative  de 
la  précédente  , m.-is  qui  doit  être  sécrétés  elle  donne  les  motifs  de  la  dé- 
snissiea  , cotée  no.  15. 

(6)  Lettre  de  Choiseul-Stainviile , en  date  du  2 Novembre  1791,  portant 
compte  de  l’argent  qui  lui  a été  remis  par  Boiiillé  , apostillée  d’un  reçu  de 
Septeuil  , cotec  n»,  14. 

(7)  Billlet  de  Damas  , faisant  compte  des  sommes  reçues  de  Choiseul  , 
coteé  n«.  i5. 

(§]  Compte  remis  au  roi  par  Choiseul-Stainviile,  du  restant  des  fond» 
■par  lui  reçus  lors  de  la  fuite  de  ...  à Vareianes  , apostillé  de  la  main  ds 
Septeuil  , cotée  n«.  16. 

(9)  Méisoirc  portant  conseil  à l ouis  XVI , pour  la  conduite  à tenir  dan» 
la  nominaUea  des  raÎDistres  , d%té  du  maidi  , «t  eetée  aa.  17. 


ïSq.  a la  présentation  de  la  dix-huitieme  pièce  de  Finventaî- 
re  ( I ) , il  a dit  : je  ne  ine  Souviens  pas  du  mémoire  ÿ et  l’apos- 
tille  eit  effacée  , on  ne  peut  la  reconnoître. 

ipo.  A la  présentation  de  la  dix-neuvième  pièce  de  l’inven- 
taire (2)  , il  a dit  : je  ne  reconnois  pas  cette  pièce. 

200.  A la  présentation  de  la  vingtième  pièce  de  l’inventaire 
(3),  il  a dit  : je  fais  la  mêm.e  réponse  que  sur  la  pièce  précé- 
dente. 

210.  A la  présentation  de  1?,  vingt-unième  pièce  de  l’inventai- 
re (4) , il  a dit  : je  ne  la  reconnois  pas  du  tout. 

2 2 0.  A la  présentation  de  la  vingt-deuxième  pièce  de  l’in- 
ventaire (5)  , il  a dit  : oui , je  la  reconnois  3 mais  je  ne  sais  pas 
, si  je  l’ai  envoyée  , et  il  l’a  paraphée. 

230.  A la  présentation  de  la  vingt-troisième  pièce  de  l’inven- 
taire (6)  , il  a dit  : cela  m^a  l’àir  d’être  de  l’écriture  de  Monsieur, 
et  il  l’a  paraphée. 

240.. A la  présentation  de  la  vingt-quatrième  pièce  de  l’in- 
ventaire (7),  il  a fait  la  même  déclaration  ^ et  l’a  paraphée. 

25^'.  A la  présentation  de  la  vingt-cinquième  pièce  de  l’in- 
ventaire ( 8 ) , il  a dit , je  ne  connois  pas  la  pièce  , mais  c’est 
apparemment  une  peniion  que  le  tailleur  avoit  sur  la  passette^ 
et  il  a remarqué  que  les  pièces  sont  de  l’année  1791. 


(1)  Mémoire  sans  signature  et  sans  date  , apostillé  au  crayon-de  la  main 
de  Louis  Capet  , des  mots,  Sainte-Foy  ( écrit  de  la  main  de  Sainte-Foy  , 
et  trouvé  dans  la  cote  n§.  ‘i6g  ci-dessus  que  Sainte-Foy  a paraphé  ) , et  re- 
lative à rélectibn  des  ministres  , et  à un  nouveau  plan  adressé  , unique- 
ment relatif  à l’assemblée  législative,  cotée  na.  i§. 

(2)  Déclaration  du  citoyen  Din  , ci-devant  sergent  ds  la.  compagnie 
d'Affry  , datée  du  21  août  1 792  , relative  à la  journée  du  lo  du  même 
mois  , cotée  ne.  19. 

(j)  Déclaration  du  citoyen  Thuringhis  , relative  à la  déclaration  ci-de*» 
sus  , cotée  no.  20. 

{4)  Lettre  trouvée  dans  les  papiers  de  d’Abancourt  , qui  atteste  que  le 
fi-devant  roi  ne  vouloit  la  constitution  que  pour  arriver  à ses  fins , datée 
du  24iuin*i792  , signée  J.  D.  S.  cotee  r.Ç'.  21. 

(5)  Note  apostillée  de  la  main  de  Louis  Capet,  de  ces  mots  , M.  de  la 
Fayette  , iSj'nillet  1789  , cetec  n^..  22. 

(6)  Lettre  signée  Louis-Slanislas-Xavier  , en  date  d 24  février  i78'>^ 
pour- servir  de  pièce  de  comparaison  quant  à l’écrituie  ,'  cotée  no, 

(7)  Billet  de  la  même  écriture  que  la  lettre  ci-dessus  pour  servir  egale- 
ment de  pièce  de  comparaison  , cotée  n*?.  24  , sairs  date  et  sans  sigtixime. 

(8  1 Liasse  d«  deux  pièces  cotées  dans  l’ordre  de  la  liasse  , portant  at- 
testation de  service  du  nommé  Claude-Louis  Tailleur , en  qnalite  de  valet- 

A X 
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526^.  A la  présentation  de  la  vingt-sixième  pièce  de  l’inven- 
taire ( 1 ) , il  a dit  : je  n’en  ai  pas  connoiffance. 

27'’.  A la  présentation  de  la  vingt-septième  pièce  de  l’in- 
ventaire ( X ) : il  a dit  : je  n’en  ai  nulle  connoiffance. 

28®.  A la  présentation  de  la  vingt-huitième  pièce  de  l’inven- 
taite  ( 3 ) , il  a dit  : je  if  en  .ai  pas  connoissance. 

29®.  A la  présentation  de  la  vingt-neuvième  pièce  de  l’in- 
ventaire ( 4 ) , il  a dit  : je  n’ai  nulle  connoissance  ni  de  la 
déclaration  ni  des  faits  qui  y sont  contenus 

3o°.  A la  présentation  de  la  trentième  pièce  de  l’inventaire  ( 5 ) , 
îl  a dit  : c’est  un  projet  de  lettre,  je  ne  me  souviens  pas  si 
elle  a été  envoyée  : je  reconnois  ce  projet  pour  être  de  mon 
écriture  ; il  contient  des  marques  de  satisfaction  pour  M.  de 
Bouille  : l’Assemblée  nationale  elle-même  venoit  de  lui  en  donner 
dans  la  même  occasion.  Et  ledit  Louis  Capet  a paraphé  la  pièce. 

3i".  A la  présentation  de  la  trente-imième  pièce  de  l’inven- 
taire ( 6 ) , il  a dit  : oui , Je  la  reconnois  ainsi  que  l’apostille , 
et  U l’a  paraphée. 

32®,  A la  présentation  de  la  trente-deuxième  pièce  de  f in- 
ventaire ( 7 ) , il  a dit  : je  ne  la  connois  pas. 

53°.. 'A  la  présentation  de  la  trente-troihème  pièce  de  l’in- 

. «jl  IM.  - ; 

de-chambre  de  madame  d’Artois  à Turin  , et  d’un  reçu  dudit  , pour  un 
quartier  de  sa  pension  du  roi,  datée  de  1 urin  le  25  niai-  1791,  cotye 
m'’.  25. 

( î } Plan  d’une  constitution  libre  et  heureuse  selon  justice  , raison  , sa- 
gesse , cotee  n”^.  26. 

( 2 ) Lettre  trouvée  dans  les  papiers  de  Laporte  , énonciatlve  de  complots 
eontre-révolutionnaires  , datée  du  S mai  , sans  signature  , cotée  n«^.  27* 

( 3 ) Reçu  du  nommé  Goguelat  , de  la  somme  de  60,000  livres  , le  29 
février  1792  » au  profit  de  Septeuil  , cotée  ng.  28. 

(4)  Béclaratioa  de  deux  citoyens,  relativement  à la  journée  du  10  août 
5792,  cotée  nfi.  ag.  ' 

(5)  Lettre  du  Rei , écrite  et  signée  de  sa  main,  à Souillé,  du  4 septembre 
2790  , relative  à l’affaire  de  Nanei  , cotée  n®.  50. 

(6)  Réponse  de  Bouille  au  roi  , et  apostillée  de  la  main  du  roi  , datée  de 
«es  mots  ; septembre  1790  , écrits  aussi  de  la  main  du  roi , cotée  n®.  51. 

(7)  Lettre  de  la  Porte,  non  signée,  datée  du  vendredi  3 février,  qui 
«onstate  les  moyens  de  corruption, employés  pour  faire  supporter  à la  caisse 
*aèiQ.iialê.  lei  peusiens  de  la  maisen  du  ci-devaat  rai,  cotée  nO»  Sa. 


rentaire  ( i ) , il  a dit:  quoique  la  signature  soit  barrée  Je  Îî. 
reconnoîs , et  il  Ta  paraphée. 

54^.  A la  présentation  de  la  trente-quatrième  pièce  de  Tin- 
ventaire  ( 2 ) , il  a dit  : je  n"en  ai  point  connoissancè. 

35?.  A la  présentation  de  la  trente-cinquième  pièce  de  Tin- 
ventaire  ( 3 ) , il  a dit  : je  n^en  ai  pas  connoissancè. 

36^.  A la  présentation  de  la  trente-sixième  pièce  de  Tinven- 
taire  ( 4 ) il  a dit  : j"en  ai  connoissancè  , et  il  Ta  paraphée. 

3/^.  A la  présentation  de  la  trente-septième  pièce  de  rinven-- 
taire  ( 5 ) , il  a dit  : j’en  ai  connoissancè  , et  il  Ta  paraphée. 

38^.  A la  présentation  de  la  trente-huitième  pièce  de  l’in- 
ventaire ( 6 ) , il  a dit  : j’en  ai  connoissancè  , et  il  l’a  paraphée. 

39?.  A la  présentation  de  la  trente-neuvième  pièce  de  l’in- 
taire  ( 7 ),  cotée  trente-huitième  bis^û  a dit  : j’en  ai  connoissancè, 
et  il  l’a  paraphée. 

4o°.  À la  présentation  de  la  pièce  cotée  trente-neuf  à l’in- 
ventaire ( 8 ) , il  a dit  : j’en  ai  connoissancè  , et  il  l’a  paraphée. 

4io.  A la  présentation  de  la  pièce  cotée  quarante  à l’in- 
ventaire (9)1  il  a dit:  je  ne  me  la  rappelle  pas.  , 


(1)  Mandat  signé  Louis,  au  profit  des  Tsas-officiers  de  son  ancien  rc- 
jiiieut  des  gardes  , da  27  juillet  1792,  cotée  n®.  jj. 

(2)  Lettre  à M.  d’Hervilly  , du  J août  1792,  signature  illisible  , à cause 
des  taches  de  sang,  énonciative  de  complots  qui  préparoient  la  journée  da 
10  août  1792,  eotée  no.  34. 

(3)  Ordre  du  commandant-général  , Mandat  , à un  chef  de  légion  pour 
s’emparer  des  armes  et  requérir  la  force  armée  le  ao  août  1792,  ceté« 

35. 

(4)  Lettre  de  Mourgues  au  roi  , du  16  Juin  1792  , où  il  donne  sa  dé- 
mission du  ministère  de  l’intérieur,  sous  prétexte  que  les  résolutions  par- 
ticulières du  roi  l’empêchent  dans  l’execruion  des  lois  , cotee  n^.  36. 

(5)  Autre  lettre  par  Mourgues  au  roi  eù  il  se  justifie  de  lui  avoir  con- 
seillé de  sanctionner  le  décret  des  prêtres  et  du  camp  de  2o,eoo  hommes  , 
«n  date  du  20  juin  1792  , sous  cote  n®.  37. 

(6)  Lettre  de  Roland  au  roi  , sans  date  , où  il  lui  développe  son  opîniga 
sur  la  conduite  que  devra  tenir  le  pouvoir  exécutif,  eotée  n9.  33. 

(7)  Lettre  de  Dumenriez  au  roi,  du  i5  juin  lo  heures  du  soir,  où  il 
lui  dit  qu’il  ne  répond  pas  des  suites  du  défaut  de  sanction  des  décrets 
relatifs  aux  prêtres  , et  au  camp  de  20,000  hommes,  cotee  n®.  39. 

(g)  Note  sans  date  et  sans  signature  , adressée  au  roi , et  tendante  à rete- 
nir Durnnthon  ministre  de  la  justice, sous  cote  n®.  40. 

(6)  Lettre  de  Tarbé  au  roi  , 17  juin  1792  , où  il  donne  sa  démission  , 
indique  pour  le  remplacer  Blondel  ou  Beaulieu  , comaae  propre  à ^suivre 
î’esprit  qui  l’a  guidé  au  oiinlslère,  cotée  41, 


i6 


présentation  de  îa  pièce  cotée  quarante-im  k 
- inventaire  ( i j , il  a dit  : j’en  ai  connoissance  , et  il  Ta  paraphée, 
A la  présentation  de  la  pièce  cotée  quarante-deux  (i) , 
li  a dit , je  Aen  ai  pas  connoissance. 

^ présentation  de  la  piece  cotée  quarante-trois  (3), 
3Î  a dit  : je  Aen  ai  pas  connoissance. 

«,  ^3°.^  A la  présentation  de  la  pièce  cotée  quarante-quatre  (4)  ^ 
li  a dit  : je^  n ai  connoissance  ni  de  îa  déclaration , ni  des  faits 
qui  y sont  contenus. 

469.  A la  ^présentation  de  îa  pièce  cotée  quarante-cinq  (5), 
1 a dit  : je  n en  ai  pas  connoissance  , ni  des  faits  oui  y sont 
contenus. 

^ 479.  A îa  présentation  de  la  pièce  cotée  quarante-six  ( 6)  , 
si  a dit  f meme  déclaration  qu^’aux  deux  articles  précédens. 

48°.  A la  présentation  d^’une  liasse  de  six  pièces,  cotée  qua- 
(7)  J ii  a dit  : même  déclaration  qu’aux  trois  article! 

précédens. 

49°.  A la  présentation  de  îa  pièce  cotée  quarante-huit  (8) , 
2I  a dit  : même  déclaration  qu’aux  articles  précédens. 

3o°.  A la  présentation  de  la  pièce  , cotée  quarante-neuf  (9} , 
H a dit  r même  déclaration  qu’aux  articles  précédens. 


fy)  Laporte  écrit  aux  maréchaux-des-logis  de  la  Hiaison  da  roi  aux  Tui- 
leries , pour  faire  morrter  des  lits  pour.  ....  Maxlkordor  et  de  Bachmann  , 
lieutenans-colonels  des  gardes-suisses  , dans  le  sallon  des  Tuileries,  ou 
faute  d’autre  logement  , de  prendre  ceux  de  mesdames  ; cette  lettre  est 
«datée  du  g août  1792  , et  cotée  n».  42. 

{2)  . . . Fourniture  ordonnée  le  9 août  1792,  pour  loger  le  régiment 
gardes-suisses  aux  Tuileries  3 cotée  n».  45. 

(j)  . . • Déclaration  à la  police  , dujuiîlet  1792,  signée  Cordelle-Dugué,. 
annonce  les  dépôts  'de  munitions. 

(4)  . . Décl  aration  à la  police  , signée  Perron  , en  date  du  50  juillet 

îTp2  , fabrication  de  cartouches. 

(5)  . . . Rapport  à la  police  , figné  Bonnot,  le  p.  juillet  1792,  qu’il 
existe  un  dépôt  d’armes  et  d’habits  au  passage  des  P euillans. 

(6)  . . . Liasse  de  six  pièces  , toutes  relatir-es  à un  rapport  en  faisant 
partie. 

(7)  Déclaration  à la  police  , de  la  citoyenne  Barra,,  le  2|  juin  1792. 

{§)  Déclaration  à la  police,  au  nom  de  la  section  des  Gravilliers  , le  1 3 
juillet  1792,  relative  à des  dépôts  d’armes  et  d’habits,  et  à des  projets 
liostiles. 

(9)  Déclaration  de  la  citoyenne  Gilin  , le  5 juillet  1792  , qui  perte  que 
des  soldats  sont'  gagnés  pour , au  naœ  du  ci-devaut  roi , attaquer  l’assera» 
Iblée  nationale. 


Ï.7 

5i®.  A la  présentation  de  la  pièce  cotée  cinq-uante 
dit  : même  déclaration  qu’aux  articles  précédens. 

52^.  A la  présentation  d’un  registre  , contenant  la  copie  d’un© 
lettre  de  Wigenstein  , sans  date  , cotée  cinquante-une  (z)  , 
transcrite  entre  une  copie  de  lettre  du  21  avril  ^79^  5 
autre  du  17  mai  suivant,  il  a dit:  je  n’ai  pas  connoissance  de 
cette  lettre  ; et  j’observe  que  cette  lettre  est  immédiatement  " 
précédée  au  registre  par  une  autre  dans  laquelle  W igenstein 
annonce  que  j’avois  accepté  sa  démission. 

53^.  A la  présentation  d’une  liasse  cotée  cinquante-deux  , con- 
tenant cinq  pièces  , il  a dit:  je  né  connois  pas  ces  pièces-la  (3). 

54®.  A la  présentation  de  la  pièce  cotée  cinquante-trois  (4), 
il  a dit  ; l’apostille  me  paroît  de  ma  main  ; je  ne  me  rapeile 
pas  le  contenu  du  mémoire  , et  il  a paraphé  la  pièce. 

55®.  A la  présentation  de  la  pièce  cotée  cinquante-quatre  (5)  ^ 
il  a dit:- je  ne  connois  pas  la  lettre  ni  l’apostille. 

56^.  A la  présentalion  de  la  pièce  cotée  cinquante-cinq  (6)  , 
il  a dit  : je  ne  reconnois  pas  le  reçu,  et  la  bonne  œuvre  qui  y est 
mentionnée  n’est  pas  expliquée. 

57®.  A la  présentation  de  la  pièce  cotée  cinquante-six  (7)., 
il  a dit  : je  ne  la  reconnois  pas  du  tout. 

58®,  A la  présenta^tion  de  la  pièce  cotée  cinquante-sept  (8) , 
il  a dit  : je  ne  la  reconnois  pas  d’avantage  que  la  précédente. 


(1)  Lettre  de  Wigenstein  au  roi. 

(2)  Liasse  de  cinq  pièces  relatives  à Wigenstein  , qui  attestent  que  Louis 
Capet  a employé  tAq’genstein  postérieurement  a son  rappel  du  departemeat 
des  Bouches-du-Rhône  : ce  qui  contredit  la  déclaration  par  lui  passée  à la 
Convention  nationale. 

(3)  Mémoire  apostillé  de  la  main  du  ci-devant  roi  , de  ces  mots  ; novembre 
1791  , écrits  au  crayon.  Il  faut,  y est-il  dit,  faire  exécuter  rigoureusement 
la  constitution  , pour  que  le  peuple  y voye  la  source,  de  ses  gênes  , de  sa 
Miisère  et  de  sa  ruine.  Il  faut  publier  des  écrits,  et  les  faire  soutenir  par 
■des  personnes  payées  , étant  sur  trois  feuillets. 

(4)  Lettre  du  maréchal  deNoailles,  du  7 mars  1792  , relative  à la  grati- 
fication accordée  aux  nommés  Jacob. 

(5)  Reçu  du  maréchal  deNoailles,  de  la  somme  portée  en  l’autre 

part,  le  22  mars  1792.  * 

(6)  Pièces  trouvées  dans  le  cabinet  du  roi , chez  Laporte  et  ^lleurs. 
Etat  de  dépenses  depuis  le  mois  d’octobre. 

(7)  . . . Mémoire  d’impressions. 

(g)  , . . Eéüexivns  swr  les  faux  assignats,  en  affiche, 


î8 

% . A h présentation  d^une  liasse  cotée  cînquante-^nît 

il  adit?,e  n^ïJiol: 

il  !%i  •i’nVn'' cinquante-neuf  h)  , 
dif\'ê  nVn^  présentation  de  la  pièce  cotée  soixante  (3),  il  a 

dif-Te  soixante-un  (4) , il  a 

63°  À ^ “'*!>°'^^“ce  que  'des  pièces  précédentes. 

il  fdft  iè  n^T  “*-  “--ante-deux  (5) 

n a dit  ?"  soixante-trois  (6), 

*A  î comioissance.  ^ 

üadit-  de  ia  pièce  cotée  soixante-quatre  (7)  , 

66  A la  nré^"  “/““re  ^je  n'en  ai  pas  corn, oissance 

il  a dit  il  i-  ™ soLnte-cinq  (8), 

11  a dit  . je  n en  ai  pas  connoissance.  '1  W > 

îl  a dit  - /j-  de  Ja  pièce  cotée  soixante-six  (q)  , 

^no  ^ A ^ P^^  coimoissance. 

il  a dit  . i de  la  pièce  cotée  soixante-seot  (lo)  , 

ila  ^dii  1-  cotée  soixante-huit  (ii), 

11  a dit . je  ne  m en  rappelle  pas.  v y 


^ en  rappelle  pas. 

il  Itiif  P/cscntation  de  la  pièce  cotée  soixante-neuf  (ta)  , 

n a dit  .je  n en  ai  pas  connoissance.  ^ ^ 


(i|  . . Mémoire  d’impressions. 

novembre,  ju=qu.3 

(s)  • • Mérooire  d’impressions,  1792. 

1»  «"  <1=  j--er  « février  , ju,. 

(5)  . . . Mémoire  des  impressions  , avril  1792. 

{6)  . . . Bordereau  de  dépenses  d’impressions*. 

Bordereau  de  dépenses  d’imprcssioas. 

Reçu  de  rimprimeui. 

..mmis  de  la'lostl.'”''’''"  " “"étaire  du  sieur  Ponteau  , premier 

(10)  Note  remise  au  roi  par  le  nommé  de  Poix. 

(Il;  ...  Lettre  adressée  à Montmorin  par  Gillet 

tibrlrlsa»;  stra.Uir'‘°"  P'"'"  ‘'““'î» 


(?) 

(8) 

(.9) 


l 


71®.  A la  présentation  de  îa  pièce  cotée  soh:anfe~dix  (1)^ 
il  a dit  : je  la  reconnois  pour  être  de  mon  écriture  , et  il  Ta 
paraphée. 

y2^.  A la  présentation  de  la  pièce  cotée  soiyanteronze  (2)  , 
il  a dit: je  la  reconnois  pour  être  de  mon  écriture,  et  il  Ta 
paraphée. 

y3^.  A la  présentation  de  îa  pièce  cotée  soixante-douze  (5)  , 
il  a dit  ; je  ne  la  reconnois  pas  , ni  les  faits  qui  y sont  contenus. 

74*^.  A la  présentation  de  la  pièce  cotée  soixante-treize  (4)  , 
il  a dit:  je  ne  connois  pas  cette  déclaration. 

A la  présentation  de  la  pièce  cotéq  soixante-quatorze  (5)  , 
il  a dit:  je  ne  la  connois  pas  , ni  le  fait' qui  y est  concenii. 

76°.  A la  présentation  de  îa  pièce  cotée  soixante-quinze  (6)  , 
il  a dit  : je  ne  me  la  rappelle  pas  dans  le  moment. 

77®.  A la  présentation  de  îa  piece  cotée  soixante-seize  (7), 
ih  a dit:  je  ne  la  connois  pas. 

y8^.  A la  présentation  de  la  pièce  cotée  soixante-dix-sept  (8)  , 
il  a dît  : je  ne  me  la  rappelle  pas. 

79®.  A la  présentation  de  la  pièce  cotée  soixante  dix-huit  (9), 
il  a dît  : je  reconnois  Fapostille  de  ma  main  3 je  ne  me  rappelle 
pas  actuellement  le  contenu  de  la  lettre. 

80^^.  A îa  présentation  de  la  pièce  cotée  soixante-dix-neuf  (10}^ 
il  a dit  : je  reconnois  ma  signature  , et  il  Fa  paraphée. 

/ 


(1)  ...  Cinq  acquits  , signés  Loliîs  , donnés  à Scptuelî. 

(2)  . . Déclaration  àlapolicc  , de  la  formatioa  d’une  troupe  de  royalis- 
tes , souscrite  de  cinq  signatures. 

{3)  Déclaration  à la  police  constatant  des  dépôts  d’armes  aux  Tuileries, 

(4)  Déclaration  de  la  présence  de  Bouille  chez  le  roi  , dans  le  mois 
de  juin  1792. 

(5)  . . . Lettre  de  Philippe  de  Noailles  de  Poix  au  ci-devant  roi  , la- 
quelle annonce  un  mémoire  ampliatif  des  dépenses  des  gardes-du-corps, 

(6)  . . . Lettre  jointe  à la  précédente  , datée  de  Coblentz,  le  7 ©tto- 
brei79î. 

(7)  ...  Note  de  Poix  , trouvée  dans  le  secrétaire  du  ti-deyant  roi  , 
commençant  par  ces  mots  : J’ai  l’honneur  de  soumettre  , etc. 

(S)  . . . Lettre  du  maréchal  de  Broglie  au  roi  , datée  du  50  novembre 
Ï790  , apostillée  de  la  main  de  Louis  Capet. 

(9)  . . . Déclaration  passée  par  le  roi  le  26  juin  1791  , aux  eommissairs* 
de  l’assemblée  nationale  sur  sa  fuite  à Varennes. 

(10)  . . . Déclaration  de  la  reine  aux  commissaires  de  l’assei^blée  eoai»- 
tituantî  , le  27  juin  1791  , relative  à U fuite  à Varcanes. 


zo 


^ 8i^  A îa  présentation  de  la  pièce  cotée  ^uatre-vincrt  fi) , 
il  a dit  : je  reconnois  la  signature  , et  il  l^a  paraphée. 

. présentation  de  la  pièce  cotée  quatre-vingt-un  (z) , 

il  a dit  ; je  n^en  ai  pas  connoissance.  * 

83^.  A la  présentation  de  la  pièce  cotée  quatre-vingt  deux  (3) , 
il  a ait  : je  n’en  ai  pas  connoissance.  ^ 

84^".  A la  présentation  de  h pièce  cotée  quatre-vingt-trois  (4)  , 
il  a dit  : je  n’en  ai  pas  plus  de  connoissance  que  de  Æticle  pré- 
cèdent. ^ 

85 A^  la^  présentation  de  la  pièce  cotée  quatre-vingt- 
quatre  (5j  , il  a dit  : je  n’en  ai  pas  connoissance. 

^ 86°.  A.  la  présentation  de  la  pièce  cotée  quatre-vdngt-cinq  (6) , 
il  a dit  : je  n’en  ai  pas  connoissance. 

8y^^^  A la  présentation  de  la  pièce  cotée  quatre-vîngt-six  (y)  , 
il  a dit  : je  n’en  ai  pas  connoissance  , et  ce  n est  pas  mon 
écriture. 

_ 88°.  A la  présentation  de  la  pièce  cotée  quatre-vingt-sept  (8)  , 
il  a dît  : je  n’en  ai  pas  connoissance. 

. ^9^-  4 ^3- présentation  de  la  pièce  cotée  quatre-vingt-huit  (9)  , 
il  a dit  : je  n’ai  pas  connoissance  de  ces  déclarations. 

^ 9o°.A  la  présentation  de  la  pièce  cocée  quatre-vingt-neuf  (10) , 
ü a dit  : je  ne  connois  pas  cette  déclaration. 

91°.  A la  présentation  de  la  pièce  cotée  quatre-vingt-dix  (1 1)  , 
il  a dit  : je  ne  la  connois  pas. 


(M  ^ Déciaration  de  Laporte,  cR  date  du  21  Juin  1791,  relative 
a la  remise  qui  lui  avoit  été  faite  de  la  déclaration  du  ci-derant  roi. 


(2)  . . . Mémoire  d’impressions  , trouve  chez  Laporte  , 1792. 

(5)  . . . Mémoire  d’impressions,  trouvé  chez  Laporte,  1792. 

(4)  . . . Mémoire  d’impressions  , 1791  , trouve  chez  Laporte. 

(5)  . . . Note  de  recomnsandation  à l’imprimeur  , trouvée  chez  Laporte. 

{u)  . , . Note  de  comptes  relatifs  à des  impressions  trouvées  chez 
Laporte. 

(7)  ■ . • Mémoire  d’impressions,  trouvé  chez  la  Porte. 

(8)  - . . Déclaration  à la  police  de  Paris  , de  dépôts  d’armes  et  d’habits, 
aux  Tuileries. 

(y)  Déclaration  à la  police,  de  dépôts  d’armes  cr  d’habits,  aux  Tui- 
leries. 

(îo)  . . . Déclaration  à la  police,  d’approvîsionnemens  de  guerre. 

(il)  . , . Liasse  de  deux  pièces  ; savoir,  une  lefccre  , signée  Manuel; 
i autre  , une  déclaration  de  disposition*  relatives  à l’attaque  de  Paris. 


92®.  A la  pr^ser.tation  de  la  lialTe  cotee  cjuatre-vingt-onze  (î) , 
contenant  ceux  pièces  , iî  a dit  : je  n"en  ai  pas  connoissance. 

93°.  A la  présentation  de  la  pièce  cotée  quatre-vingt-douze  (2), 
il  a dit  : je  ne  la  connoîs  pas. 

q4°.  a la  présentation  de  la  pièce  cotée  quatre-vingt- 

treize  (3)  , il  a dit  ; je  lie  la  connois  cas. 

95^.  A la  présentation  de  la  pièce  cotée  quatre-vingt- 
quatorze  (4)  , il  a dit  : je  ne  la  conno’s  pas. 

96'^.  A la  présentation  de  la  pièce  cotée  quatre  - vingt- 

quinze  (5)  , il  a dit:  je  n^en  ai  nulle  connoissance. 

07°.  A la  présentation  la  liasse  cotée  quatre-ving-seize  , 
contenant  cinq  pièces'  (6) , il  a dit  : je  ne  connois  pas  les  reçus 
rd  la  lettre. 

98°.  A la  présentation  d’une  liasse  cotée  quatre-vingt-dix-sept , 
contenant  sept  pièces  (7)  , il  a dit  : il  n’y  a que  trois  de  ces 
pièces  signées  de  moi , que  je  reconnoisse  j mais  j’observe  que 

les  signatures  sont  barrées  , et  il  a paraphé  les  trois  pièces  où 

se  trouve  sa  signature. 

99^.  A la  présentation  de  la  pièce  cotée  quatre-vingt-dir- 
huit  (8)  , il  a dit  : je  la  reconnois  pour  être  de  mon  écriture  , 
et  il  a paraphé  la  pièce. 

100®.  A la  présentation  de  la  pièce  cotée  quatre-vingt-dix- 
neuf il  a dit  fq}  : je  la  reconnois  pour  être  de  mon  écriture, 
et  il  a paraphé  la  pièce. 


(i)  . . . Déclaration  à la  police  , de  depots  d'’unîfoTmes  aux  Tui^ 
leries. 

{2)  . . . Rapport  à la  police  : rasserablemcnt  des  anciens  gardes-du-corpî 
à Meiidon. 

(j]  . . , Déclaration  à la  police  de  dépôts  d’armes. 

(4)  Lettre  sans  sigpaature  , datée  du  27  aviiî  , adressée  à Poeteau  , sccré- 
raire  de  la  liste  civile  , toute  contre-révohitionnaire. 

(5)  Liasse  contenant  cinq  pièces  ; savoir  , une  lettre  de  Catnpan  , et 
quatre  reçus. 

(f)  Liasse  contenant  sept  pièces  de  maridats  , reçus  , et  billets  relatiff 
au  r.oninie  Durand. 

(7)  . . . 'Reçu  , signé  Louis  . de  la  somme  de  cinq  cent  mille  livres 
au  profit  de  Duchâtelet  , le  7 août  1792. 

(S)  Reçu  , signe  Louis  , de  la  somme  de  cinq  cent  cinquante  mills^ 

livres  , des  mains  de  Duchâtelet  , le  9 août  1792. 

(9)  Decîaïktiaçi  a la  police  , de  dépôt  de  Hiucitiens  de  guerre  , It 

9 juillet  1792. 
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^ ÎOI®.  A îa  présentation  de  la  pièce  cotée  cent  (i) , il  a dit  r 
je  n’en  ai  pas  connoissance. 

102^.  A la  présentation  de  la  pièce  cotée  cent  un  (2)  , il  a 
Cît  : je  ne  la  connois  pas. 

A la  présentation  de  la  pièce  cotée  cent  deux  (3) , il  a 
dit:  je  n en  ai  pas  connoissance  , ni  du  fait  qui  y est  contenu. 

104^^.  A la  présentation  de  la  pièce  coiée  cent  trois  (4)  , il  a 
Oit  : la  signature  est  de  mon  écriture  , et  elle  est  barrée  ; et 
il  a paraphé  la  pièce. 

io5®.  A la  présentation  de  la  pièce  cotée  cent  quatre  (5), 
2^  a dit:  même  observation  qu’à  Tarticle  précédent,  et  il  a 
paraphé  la  pièce. 

^ lob*^.  A la  présentation  de  la  pièce  cotée  cent  cinq  (6)  , 
il  a dît  : mer  ^ ' •’  ^ ^ ^ 

îoy^.  A la 
2.  dit  : je  n’e 
contenus. 

108^.  A ^la  présentation  de  îa  pièce  cotée  cent  sept  (8) , il 
a dit  : je  n’en  ai  pas  connoissance. 

Les  copies  collationnées  des  pièces  dont  les  originaux  vien- 
fient  d’être  communiqués  audit  Louis  Capet,  en  présence  de  fou 
conseil  ci-desms  nommé  , ainsi  que  Texpéditian  de  l’inventaire 
ou  elles  sont  énoncées , ont  été  remises  audit  Louis  Capet  qui  les 
a cotées  et  paraphées  , en  employant  pour  paraphe  une  L ma- 
juscule , comme  il  l’a  fait  aux  copies  et  expéditions  précédem- 
ment  remises.  Les  mêimes  copies  ont  été  paraphées  par  lesdits 


^ (i)  Déclaration  à la  poUce:  préparatifs  de  guerre  sux  Tuileries,  le 

3 juillet  I7§2. 

{2)  Déclaration  du  citoyen  Breslê  Pertoîs  qtiî  annonce  que  Louis 

Capet  avoit  autorisé  sou  frère  cadet  à fsire  des  emprunts  en  soa  nom  , et 
snêmc  à négocier  avec  les  puissances  étrangères. 

{?1  ...  Bon  , signé  Louis,  au  profit  de  Dafieux  , quittancé,  daté  du 
12  juillet  1792. 

{4)  . . . Bon  , signé  Louis  , au  profit  de  Dafieux  , du  22  juillet  1792  , 
quittancé. 

(5)  , . . Bon  , signe  Louis  , au  profit  de  Dafieux  , du  3 août  1792  , 
quittancé. 

(6)  Procès-rerbal  de  la  décîara’tion  de  la  citoyenne  Matie-Louise  Hu^ 
lîsrt  , sur  la  journée  du  lo  août. 

(7)  . . . Lettre  de  Laporte  , sans  signature,  datée  du  mardi  ï5,  relatlra 
à 1%  liquidalien  des  charges  de  la  irciaiseH  du  ci-devant  rei. 


ODservation  , et  il  a paraphe  la  pièce, 
présentation  de  la  pièce  • cotée  cent  fix  (7)  , il 
i ai  pas  connoissance , ni  des  faits  qui  y ^ont 
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Eorie  et  Valazé,  membres  de  îa  commission,  ainsi  que  îadîfa 

expédition.  ^ ^ ^ ^ 

L'acte  de  la  remise  ciui  en  a été  faite  , a ete  inscrit  à 1 instant 
au  bas  de  loriginal  dudit  inventaire  , et  signé  tant  dudit  Louis 
Cap  et  et  de  son  conseil  que  de  nous. 

Ensuite  nous  avons  clos  le  présent  procès-verbal  à minuit  du 
même  jour  , après  en  avoir  donné  lecture  audit  Louis  Capet , et 
à son  conseil,  en  présence  de  François  Dumoutier  et  de  René- 
Charles  Monereau  , officiers  municipaux  qui  ont  assisté  à toutes 
nos  opérations,  de  Louis-Toussaints  Leduc,  de  Robert-Jean- Jac- 
ques Arthur  et  de  Scipion  Duroure  , également  officiers  muni- 
cipaux qui  ont  partiellement  assisté  aux  mêmes  opérations  eïl 
se  succédant  pour  raison  de  leur  service. 

Ledit  Louis  Capet  nous  a it(\'ais,soiis  toutes  réserves  de  droït^ 
de  lui  donner  expédition  du  présent  procès-verbal. 

Nous  avons  ensuite  renfermé  les  pièces  originales  ,et  les  deux 
inventaires  dans  un  carton  dont  nous  sommes  restés  dépositaires  , 
et  avons  signé  le  présent  procès-verbal ainsi  que  ledit,  Louis 
Capet,  ledit  Tronchet  y- son  conseil,  et  ledit  Gautier  , secré- 
taire de  la  commission , qui  ont  paraphé  avec  nous  chaque  pagç 
et  chaque  renvoi , à l’exception  dudit  Tronche^ 

Sifflé,  Louis,  Tronchet  , 

Po ULL ain-Grândprey,  Ch^rles  Cochon, 'Borie,Düfriche- 
yALAZÉ,  Gauthier. 


N.  B.  Le  deuxieme  inventaire  nâ  point  été  imprimé , parce  quil 
se  trouve  rappelé  dans  les  notes  jointes  au  présent  proces-verbal  an 
bas  de  l’original  du  même  inventaire  ^ est  inséré  l acte  de  la  tradi--' 
tion  faite  a Louis  Capet  des  pièces  qui  y font  rappelées. 


FèOCÈS^VERBAL  des  opér ateons  fanés  au  T'emple  , le  20 
décembre  1792  , i a7i  premier  de  la  Réputlique. 

^ Le  vingt  décembre  mii  fept  cent  quatre*  vingt- douze  , 
î an  ,prciTiier  de  la  Repabkqiie  frincaife^  en  execution  du 
decret  d.u  dix  fept  de  ce  nii.)is , donc  exocd  cion  a été  le- 
niiie  aujourd  hiii  à trois  heiircs  après  'andi  a la  Commiflioii, 
des  vingt-un  j nous  » Joéeph  - Cienienr 'iV)u!am  Grandprey  3 
Jean  Borie,  Chai  les- Eleonore  üufriche  Vaiazé  , Charles 
Cochon,  cous  quatre  ilcpures  à la  Convention  f'arionale , 
commiiTaîres  nommes  aujoiird’haî  par  la  CommiiTion  des 
vingt-un  , iqmmcs  iorris  du  lieu  des  fea.nces  de  la  meme 
Commiilion  à qiiatre  heures  après  mids  aujourd’hui  peur 
nous  tranfportcr  au  lenipie,  où  nous  (oairnes  arrivés  à 
quatre  heures  & deroie,  accompagnes  de  Jean -Antoine 
Cou  fin  run  des  commis  du  bureau  des  procès-verbaux 
de  la  Convention  nationale,  que  nous  avons  nommé  pour 
fecrérairc  , de  Nicolas-Jrdeph  Coorvol , Idin  des  hiiUïïers 
de  îa  Convention  nationale  , Sc  de  JeanCormand  d'Avignon  > 
Brigadier  des  grenadiers  de  la  gendarme  le  nationale,  com- 
mandant le  dctacnemeiic  donc  n iis  nous  fommes  fait 
efeorter.  ^ • 

Les  citoyens  François  - Etienne  Garrin  & J^an  - Baprifle 
Emanucl  le’ Gendre  , ©diciers  municipaux , éuinr  venus  à 
notre  rencontre  à îa  porte  d'enrrée  de  la  cour  du  Temple, 
munis  de  leur  écharpe,  nous  leur  avons  donne  commu- 
nication de  nos  pouvons  , & les  ayant  fait  vérifier  à la 
faile  du  cojafeil  de  la  commune,  où  ils  nous  ont  introduits, 
nous  famrnes^  montés,  accompagnés  des  memes  oiSdcrs 
municipaux  , à 1 appartemenr  occupe  par  Louis  Caper , que 
nous  y avons  trouve  accompagne  de  deux  oiiicier'  muni- 
cipaux , en  préfence  defquds"  nous  av.  ns  fan  part  audit 
Capet  de  Fobjet  de  notre  démarche,  Sz  auquel  nous  asnans 
remis  copie  collarionnée  du  procès-verbal  cl  relie  par  nous 
le  quinze  de  ce  mois  , laquelle  copie  a été  coree  & para- 
phée à TinlTant , tant  par  ledit  Louis  Caper  que  par  lerdits 
Borie  & Cochon. 

Enfuire  nous  avons  remis  fous  les  yeux  dudit  Louis  Capet 
un  bon  au  bénéfice  du  nommé  Du  ru  ev  pour  d’Hamakon  , 
du  fcpî  Juillet  mil  fept  cent  quatre-vingt-douze,  à la  pré* 
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icnration  de  îaqudle  pièce  Louis  Capet  a dit:  je  ne  me  la 
rappelle  pas  j le  boa  reiTemble  à mon  écriture , & il  a pa- 
raphé la  pièce.  ^ 

Nous  avons  également  communiqué  à Louis  Capet  les 
originaux  contenus  dans^une  lialTe  , taléant  la  troiilerac  cote 
de  l’inventaire  , & toutes  relatives  à un  brevet  de  lieute- 
nant, donné  au  nom  du  ci-devant  Roi  par  les  ci-devatii 
princes  français  , le  vingt  féptembre  mil  fept  cent  qiiacre- 
douze  , à la  préfentarion  derqiielles  pièces  ledit  Louis  Capec 
a dit: je  n’ai  aucune  connoifTance  de  ces  pièces-là  : les  deux 
fignarures  au  bas  du  brevet  font  reüembkntcs  , mais  je  n’af- 
furcrois  qu’elles  faflent  vraies. 

Nous  avons  enfin  mis  fous  les  yeux  dudit  Louis  Capet 
une  liaffe  contenant  trentc-fix  pièces  , qui  confiftent  en 
des  lettres , copies  de  lettres  & fadures  relatives  au  com- 
merce des  bleds  , iucres  & cafés  , fait  au  nom  de  Sepreuil; 
après  l’examen  defquelies  pièces  Louis  Capet  a dît  qu’iî 
n’en  a pas  la  moindre  connoiffance  , ôc  qu’il  n’a  jamais 
donné  d’ordre  pour  aucun  commerce. 

Les  copies  collationnées  des  originaux  mentionnés  en  ce 
procès-verbal  ont  été  remifes  à Louis  Capet,  ainfi  que 
celle  de  l’inventaire  des  mêmes  pièc«s , après  que  toutes 
ces  copies  ont  éré  cotées  de  paraphées  , tant  par  lui  que 
par  kfdits  Borie  & Cochon. 

En  fuitc^de  quoi  nous  avons  clos  le  préfent  procès-verbal 
à cinq  heures  de  demie  après  midi , après  en  avoir  fait 
donner  ledure  audit  Louis  Capet  en  préfence  defdits  Garin 
de  le  Gendre , officiers  municipaux  , de  d’AmbroifeJeari- 
Baptifie-Pierre-Ignace  Gatrez /également  officier  municipal, 
qui  ont  afîlfté  à toute  notre  opération  ^ de  avons  fignè  le 
préfent  procès  verbal , ainfi  que  ledit  Louis  Capet  de  ledit 
Coufin  , fecrécaire  de  la  Commifiîon , après  avoir  fait  ren- 
fermer dans  un  carton  les  originaux  des  pièces  dont  nous 
fomiTiCS  reftés  dépofiraires. 

Signé,  Louis,  Dufriche-Valazé  , Borie,  Charles 
Cochon,  Poullain-Grandprey  , Coufin. 

A l’infiant  , dc  fans  défemparer  , il  a été  remis  audit 
Louis  Capet  copie  collationnée  par  nous  commifiaires  fuf- 
ditSjdu  préfent  procès  verbal,  de  laquelle  remife  il  a donné 
fa  reconnoi fiance  , en  fignant  avec  nous  les  préfentes. 

Signé,  Louis , Dufrichc  Valâzé  , Charles  Cochon , 
Borie , Poullain-Grahdprey. 
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TROISIÈME  INVENTAIRE 

Des  pièces  recueillies  par  la  Cormnijjion  des  vingt  -un  , 
concernant  le  jugement  de  Louis  Capet , cotées  & paraphées 
par  les  citoyens  Borie  & Dufriche-V^ala\é, 


Art.  I.  Procès-verbal  de  la  féancc  des  commiiïaires  en- 
^voyés  au  Temple  le  15  de  ce  mois , coté  i , contenant  feize 
pages  d’écriture.  ^ 

n.  Mandats  au  bénéfice  de  Duruey  pour  d’Hamilron , 
en  date  du  7 Juillet  1792. 

ÎÎI.  LiaiTe  de  trois  pièces , concernant  le  brevet  de  îicu- 
îenant  accordé , au  nom  du  Roi , au  nommé  Etienne-François 
Raimond  Cailhé  dé  Gefne , figné  Louis-Staniflas-Xavier  & 
Charles-Philippe,  daté  du  lî  Septembre  1791. 

IV.  LiaTe  de  trente-hx  pièces , contenant  des  lettres  , 
copies  de  lettres,  & fadures  relatives  au  commerce  des 
yeds , Fucres  & cafés , fait  au  nom  de  Septeuil. 

Le  préfent  inventaire , contenant  quatre  articles , a éc® 
clos  cejourdliui  vingt  décembre  mil  fept  cent  quatre-vingt- 
douze,  Fan  premier  de  le  République  françaife»  par  Dufnchc- 
Yalazé  & Borie. 

S%fîé,  Dufriche-Valazé,  Borie, 


( 


